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Milan ait passé a Lugan une Nuit habillé en Prestre, pour parler au Nonce

[Giacomo Car ace 1ol o], qui est un peu Malade, et peut estre par Chag-

rin, parceque la Cour de Rome [gemeint der HL. Stuhl] pense a voir ce qu'jl
a esté [- Anspielung auf die Rolle des Nuntius im 2. Villmergerkrieg von

1712 -]. J'attends la Confirmation de cet avis. S'jl est veritable, ce Sera
pour des Cabales, comme a l'ordinaire. ...

ce 16.% d.

Voicy, Mon Amy, la lettre, que Je vous avois ecrit depuis vendredi, J'en ay
regu aucune lettre de vous ni ce Jour ld, ni aujourd'huy. J'ay bien sgeu, que
Mad.® de la Martiniere a esté chez vous, et Je m'en rejoiiis Jnfiniment.

Le Canton de Schwitz [gemeint dessen Landammann und Landrat] a envoyé sa No-
mination a Lucerne [dem Vorort der kath. Orte] pour M. le Comte Abbé [Guido-
baldi] Juliant [=G 7 u 1 © a n ©, der sich um das Amt eines Agenten der kath.
Orte beim HLl. Stuhl bewarb, die Stelle aber erst 1715 erhalten sollte].

Jl est necessaire, que [Ammann und Rat de] votre L Canton ecrive une lettre
au Bailly de Lugan [Jean-Jacques-Joseph d' A 1 t] luy ordomnant de Citter, et
de faire faire le procez a [Maria Amna] S e r o n [a, der Postmeisterin von

Lugano]. Je vous prie de n'y perdre point de temps."
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1710 Januar 10., Luzern . A

SCHREIBEN VOM [SPAN. AMBASSADOREN LORENZO VERZUSO, MARCHESE DI]
BERETTI-LANDI, [AN DEN ZUGER STADT- UND AMTSRAT BEAT
JAKOB II. ZURLAUBEN]

"Vous me ferez le plaisir ... de fair scavoir a monsieur [Josef] O r e 1l-

1l [1] [Agent chargé de la reception de l'envoi de dépéches de l'ambassade de
France], que ie n'envoye point d'autre paquet, parceque ie n'en ai ni 1l'ocea-
ston, ni le temps. J1 faut domner au Courrier mes lettres a tenir dans la po-
che, car le Maistre de Poste de Zurich [Kaspar H e s 8?] pretend luy ausst
le port, et cela seroit une novelle depense, autrement J mef?]l faudroit
quitter, ear cela seroit faire tres depenses, a la femme [Maria Euphrosina

E i s en h.u t?] ou Porteur, et Maitre de Postes de Lucerne.

Je n'al rien de nowveau, a la reserve, que tout est preparé en Espagne pour

sortir en Campagne a la fin de fevrier [Frankreich lag damals zusammen mit
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Spanien und Oesterreich im Krieg]. Braves espagnols, quand ils veulent. ... /
Nous nous verrons a la prochaine diette [- vom 20. bis 22. Januar 1710 fand

in Luzern eine Tagsatzung der kath. Orte statt; auf dieser trat laut gedruck-
ten EA Beretti-Landi nicht in Erscheinung, hingegen treffen wir Zurlauben als
Vertreter von Stadt und Amt Zug an —]2. Je suis tout a vous, et de tout mon

coeur. "

1) 2 o 2) s. EA VI 2, 1572 (Nr. 706)
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1640 Oktober 26,, Colombes A

SCHREIBEN VON [GARDEHPTM. HEINRICH I.] ZURLAUBEN AN [DEN ZUGER
ALT] AMMANN [UND DERZEITIGEN STADT- UND AMTSRAT
BEAT II.] ZURLAUBEN

"A tous les Lestres que ie receu Je vous ay respondu de poinet [en point]
Comme Je ferray aussti de celle cj, mais Comme celles de 28 Et aultres qugj ne
sont vennus a ma veuué, Je ne povois respondre ne schachant pas le subiect

Toutteffois, Je crois que La responce sert Gennerellement En ce que tanst plus

vous faictes de bien a un Jngrast, tanst moing Le recoignoist Jlls. Et pen-

dent que vous Luy avetz de grandes obligations, quant JLl faict quelque pe-

tiste Chosses pour vostre servicé Je vous dirray donc que La stravy[?}j, vault

bien Le soing, Et la Coupe 30 Muists de vin, Des quells, vous ne m'avetz En—

corre mis en Compte, ne le predandant pas Jusques a mon retour, ou Je vous

payerre En homme de bien si Je vous doibs quelque Chosse," "Vice Versa 4si

es garn wohl gredt Nimbit mich wunder dass du dass Jehnig fir sonderbahre guo-

thatt verehren woltest wass du aber wss Schuldigkheit, nit gern Ja gar

schlechtlich ewstattest.” "pour Le vaisseaux de Cristalle, puisque vous plaing- !
netz La painne non obstanst que cella devo[i]sts servir au bile]n Commun, Je

suts Constrainet de la Changer en particullier, Et d'employer un aultre pour
cella. vous priant pour La dermierre fois de Changer Vostre hummeur amare, de
ne rien Envier a moy nj En aultr[uly, c'est Le Chemmin de vivre En veray
frere ..." "du soltest dich schidmen mien so0lches ohn ein Unsach Zu verwysen
Wann dich selbsten Zum Ersten erkhentest michiest darnach andens Untheilen."

"Je apris par M [Karl] W [e] i ssenbac h que Mon Lieutenant [B e a t
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